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La conservation de biens culturels ecrits
et imprimes

Andrea Giovannini

Zusammenfassung

Die Konservierung von Dokumenten und Büchern ist zu einer der zentralen

Aufgaben der Archive und Bibliotheken geworden. Diese Aufgabe
kann nur durch kohärente Anstrengungen erfüllt werden. Dabei sind
Forscher und Leser als Partner zu verstehen. Ernsthaft betriebene Konservierung

vermittelt auch neue Einsichten in die Beschaffenheit der Objekte,
und diese bereichern die historischen Hilfswissenschaften, insbesondere
die quantitative Kodikologie.

Les historiens et les chercheurs sont un public privilegie pour les archives
et les bibliotheques; ils frequentent ces institutions le plus souvent de
maniere reguliere, et percoivent rapidement les changements d'atmosphere et
de mode de fonetionnement de ces institutions. Depuis quelques annees,
un nouveau venu est entre dans les magasins et les salles de lectures des
archives et des bibliotheques: des changements, plus ou moins visibles,
plus ou moins directement perceptibles par le lecteur, sont operes au nom
de la conservation des objets et des fonds.

Le but de cette contribution n'est pas d'illustrer d'une maniere exhaustive

des problemes de conservation, mais de fournir aux historiens, public
privilegie des archives et des bibliotheques, une image de la Situation ä

Iaquelle les archivistes et les bibliothecaires, appuyes par les specialistes en
conservation, sont confrontes en matiere de conservation. Nous n'aborde-
rons pas dans cet article la dimension regionale et nationale de la conservation,

bien que celle-ci constitue le compiement indispensable d'une
politique de conservation mise en place par une institution.

La restauration constitue un aspect peut-etre mieux connu que la
conservation, mais son rapport avec cette derniere et son utilisation
comme moment de recherche privilegie sur la nature et les caracteristiques
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materielles de l'objet restaure sont encore peu connus, et meritent d'etre
mieux connus par les historiens et les chercheurs.

1. Problemes actuels de la conservation

Les archivistes et les bibliothecaires ont pris conscience de leur responsabilite

dans la gestion de la conservation au cours des deux dernieres
decennies, mais le public des archives connait encore mal ce probleme, et

comprend parfois mal la necessite de modifier des comportements admis

auparavant.
II est de l'interet de tous que les documents qui servent aujourd'hui de

base pour les recherches historiques puissent etre utilises aussi par les
generations futures, qui ne manqueront pas de perfectionner les recherches
entreprises par les generations actuelles. La volonte d'utiliser et celle de
transmettre le patrimoine ecrit et imprime devraient etre unies de maniere indis-
soluble dans l'esprit de tous ceux qui frequentent archives et bibliotheques.

La conservation du patrimoine ecrit et imprime est actuellement menacee

ä cause d'une accumulation de divers facteurs, parmi lesquels nous re-

marquons:
• le manque d'entretien des collections et des magasins

• les situations de conservation inadequates, par exemple:

• les aeeidents

• les maladies

• les emballages inadequats

• les locaux de conservation inadaptes

• les utilisations non correctes

• les matieres Constituantes des objets

1.1 Le manque d'entretien des collections et des magasins

Le fruit d'un manque d'entretien, souvent seculaire, des collections apparait

aujourd'hui au grand jour: Une utilisation aecrue des Archives met en
evidence un nombre significatif de documents en tres mauvais etat, ne

pouvant plus etre consultes sans dommages, et un nombre tres important
de documents dejä fragiles et menaces ä moyen terme.

Cette Situation n'est pas percue tant que le regard de l'observateur n'em-
brasse pas l'ensemble des collections d'une institution, et non seulement
un fonds ou une partie d'un fonds. Pour cette raison, un cri d'alarme est
lance justement au moment oü les archivistes adoptent des methodes ra-
tionnelles de gestion des magasins, basee sur une analyse de l'etat des

fonds. Cette Situation est le resultat d'une conception oü les magasins des
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Archives sont consideres comme de simples aires de stockage, qui doivent
repondre ä des criteres minimales de securite, similaires ä ceux adoptes
pour n'importe quel stock industriel.

L'idee que la conservation du patrimoine ecrit et imprime necessite d'un
entretien regulier et constant ne s'est repandue parmi les specialistes
qu'au cours des 20 dernieres annees, et, sauf quelques exceptions remar-
quables, le public des Archives n'en est pas encore veritablement
conscient.

1.2 Les methodes de conservation inadequates

Sans vouloir dresser une liste exhaustive, quelques exemples permettront
de saisir les raisons de la Situation actuelle. Une comparaison de type
medical peut illustrer la Situation: les documents peuvent avoir subi des
aeeidents, des maladies infectieuses, ou des traumatismes divers.

• Une partie des collections ont subi des aeeidents: les incendies, mais
surtout les inondations, ont laisse des traces graves, en partie indele-
biles, sur certaines collections, depuis le moyen-äge jusqu'ä nos jours.
Parfois les documents portent les traces d'evenements sociaux violents,
comme les guerres et les revolutions. Des traumatismes parfois graves
peuvent etre le resultat de la chute du document de l'etagere, de la table
de travail ou pendant le transport du document.

• Des maladies infectieuses ont pu causer des epidemies plus ou moins
virulentes: les colonies de micro-organismes, les insectes et l'invasion de

rongeurs ont pu endommager et en partie detruire une partie des fonds.
II arrive frequemment que, derriere la facade de boites bien ordrees, se

trouvent melanges ä des documents en bon etat des documents moisis,
fragiles et potentiellement dangereux pour les autres documents. En
general, les dommages biologiques (micro-organismes et insectes) ont
pour origine des conditions inadequates dans les magasins, et tout
particulierement un taux hygrometrique eleve, superieur ä 60%.

• L' emballage des documents est une source repandue de dommages, qui
peuvent etre graves, ä cause de sa nature chimique ou de sa structure
physique.

• L'utilisation de cartons gris, et d'autres matieres de mauvaise qualite,
altere les documents qui sont en contact direct avec l'emballage. Ce

type de dommages se developpe avec la plupart des matieres de
bureaux ordinaires, qui ont ete utilisees comme materiel d'emballage
dans les Archives. Ainsi, enveloppes et boites ordinaires, chemises et
dossiers en plastique, elastiques, agrafes et trombones endommagent
les objets.
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• La forme du conteneur joue aussi un röle essentiel, en particulier dans

le developpement de traumatismes, c'est-ä-dire de dommages
mecaniques, dechirures et lacunes sur les feuilles, dommages aux reliures,
etc. II n'est pas rare de trouver des documents forces dans des boites

trop petites, ecrases par des documents plus lourds ranges cöte ä cöte,
cisailles par des ficelles ou par des elastiques, dechires par des

agrafes. Les reliures souffrent de deformations, d'abrasions, de bri-
sures et de fractures quand elles sont forcees (pour les ouvrir ä plat,

pour les photocopier), etc.

1.3 Les locaux de conservation inadaptes

Tout comme en medecine, le cadre de vie est determinant pour l'etat de

sante, surtout quand des conditions defavorables perdurent pendant un

temps prolonge. Ainsi, un climat trop sec ou trop humide, de fortes variations

climatiques, une grande quantite de lumiere, une concentration
sensible de polluants de l'air, un manque de proprete et d'autres facteurs

encore peuvent accelerer tres fortement des processus de vieillissement
naturel.

D'autre part, l'equipement des locaux a aussi une influence determi-
nante sur la duree de vie d'un objet: selon leurs qualites, les etageres, ar-
moires, armoires ä plans et autres equipements peuvent etre une source de

dommages ou un facteur de conservation pour les objets qui y sont entre-

poses.
II n'est pas rare que le livre ou le document affaibli soit ensuite endom-

mage gravement par les methodes d'entreposage ou par l'utilisation; de

cette maniere, toute ces alterations peuvent se combiner, et aboutir ä la
destruetion partielle ou totale de l'objet.

1.4 Les utilisations non correctes

Ce sujet touche de tres pres les usagers des Archives et des Bibliotheques.
Lors d'une analyse de l'etat des fonds, on trouve divers types de

dommages, parfois graves, causes par les lecteurs:

• Dommages de manipulation, ä la table de lecture ou au moment de la

photocopie, dechirures, reliures avec des dos brises ou des charnieres
affaiblies ou cassees. Ces dommages sont d'autant plus frequents que le

papier est fragile et que le format est grand, par exemple sur les journaux
photocopies.

• Dommages causes par les habitudes du lecteur, restes d'alimentation ou
de boissons renversees (surtout pour des documents qui ont ete consul-
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tes ä domicile), traces d'ecritures, textes mis en evidence avec des mar-
queurs, pages reparees avec des autocollants, utilisation de Post-It pour
marquer des emplacements, etc. Ces comportements peuvent endom-

mager gravement livres et documents, et causer des frais de restauration
tres importants. Par exemple, l'elimination d'un morceau de scotch peut
exiger une heure de travail ou plus de la part d'un restaurateur, et causer
une depense qui peut depasser la valeur de l'objet.
Le lecteur devrait etre conscient que sont comportement peut etre

determinant pour la survie de l'objet. Consulter les livres et les documents sans
les forcer, sans les ecraser, sans ecorner ou plier les pages, sans ajouter
quoi que ce soit ä l'original, en somme travailler avec respect pour le
contenant et non seulement pour le contenu, devrait constituer une
satisfaction personnelle et non pas une limite desagreable!

7.5 Les matieres Constituantes de l'objet

Livres et documents produits avant le XIXe siecle sont souvent formes de
matieres chimiquement assez stables; quand ces objets ont ete preserves
des maladies et des aeeidents dejä evoques, ils sont le plus souvent en bon
etat encore actuellement, avec l'exception notable des encres corrosives
qui sont malheureusement connues ä partir du XVe siecle au moins.

Par contre, une grande partie des papiers produits au XIXe et au XXe siecle

ont le bois comme matiere premiere; ä la difference des fibres textiles,
qui sont formees par de la cellulose pure, le bois ne contient qu'environ la
moitie de cellulose, le reste etant forme par des substances beaueoup
moins stables dans le temps. Dans les papiers des deux derniers siecles, on
trouve frequemment ces composantes instables, qui accelerent fortement
l'alteration du papier. Les methodes de produetion industrielles adoptees
au XIXe siecle ont ajoute au papier des charges minerales et des substances
de collage ä caractere aeide, qui renforcent encore plus cette tendance au
vieillissement precoce, de maniere qu'une majorite de documents de cette

epoque a actuellement dejä perdu une grande partie de sa solidite originale,

ce qui menace sa conservation future.
Un probleme supplementaire est pose par la dimension quantitative: ä

partir de l'epoque industrielle, la quantite de documents et de livres a fortement

augmente, et les traitements individuels qu'on peut appliquer aux
documents plus anciens se revelent economiquement insoutenables1.

1 Parallelement au developpement des methodes de conservation passives, un effort remarquable est
entrepris par la plupart des pays industrialises pour developper une methode de traitement de masse
pour les papiers aeides, par un procede de desaeidification, et si possible de renforcement du
papier, qui puisse etre appliquee ä la grande masse des livres et des documents du XIX* et du XX'sie-
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Pour le chercheur, il peut etre difficile ä comprendre qu'on limite la
consultation directe, ou qu'on interdise la photocopie de documents
relativement recents, mais ce sont justement ces documents qui posent les plus
grands problemes de conservation, et qui devraient etre traites avec le plus
grand soin.

Pour ces raisons, les archives et les bibliotheques ont un grand besoin de
la comprehension et du soutien des lecteurs et des chercheurs, pour creer
une chaine de comportements et de mesures qui puisse prolonger la vie des

livres et des documents, dans la conscience d'une responsabilite envers les

generations futures, qui auront autant besoin que nous d'etablir un lien
avec leurs racines.

Le lecteur qui accepte de modifier son comportement pour prolonger la
vie des documents, et qui comprend l'effort de l'archiviste pour mettre sur
pied un programme coherent de conservation, est un allie tres precieux et
meme indispensable.

2. La restauration comme moment de recherche
pour les sciences auxüiaires de l'histoire

La restauration est une activite mieux connue par le public, parce qu'elle
se lie ä une tradition dejä ancienne, et parce que ses effets sont mieux per-
ceptibles parce qu'ils sont lies ä un objet particulier; ce dernier aspect
constitue aussi une des principales limites de la restauration.

La restauration d'un livre ou d'un document se justifie au moment oü
toutes les mesures de conservation passive (precaution dans le condi-
tionnement, les conditions d'entreposage et d'utilisation) se revelent
insuffisantes pour garantir sa conservation. II y a donc une priorite tres
clairement etablie en faveur des mesures de conservation, qui permettent
de preserver un grand nombre de documents pour un investissement
donne, par rapport ä la restauration, qui ne traite qu'un objet ä la fois et qui
occasionne des depenses souvent elevees. II est evident qu'une restauration,

quand eile est necessaire, n'a de sens que dans le cadre d'une
politique generale de conservation, qui garantit la bonne conservation future
de l'ceuvre restauree. La restauration devient ainsi une mesure particuliere

cie. Naturellement, ce procede doit repondre non seulement ä des criteres d'efficacite, mais aussi ä

ceux d'une grande stabilite ä long terme, compatibilite avec toutes les composantes de l'objet,
compatibilite ecologique et aussi ä un critere economique. La Suisse est en train de terminer son
projet et de passer ä la phase realisatrice. Bien qu'indispensable, la desacidification de masse ne
pourra etre efficace qu'en combinaison avec une politique de conservation coherente appliquee par
chaque institution.
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dans le cadre de toutes les mesures prises pour preserver le patrimoine
ecrit et imprime2.

Malgre toutes les mesures de conservation, il arrive qu'un document
doive etre restaure, pour retablir des qualites physico-chimiques qui
permettent sa conservation et son utilisation. Dans ce cas, le restaurateur cher-
chera ä connaitre aussi profondement que possible la nature de l'objet (de
chacune de ses composantes) et le processus d'alteration qui l'a affaibli.
Sur la base de ces connaissances, il recherchera le traitement aussi reduit

que possible qui permette d' attendre le but fixe, en tenant compte aussi que
la restauration doit etre autant que possible reversible. Le choix d'un
traitement aussi limite que possible respecte la volonte de respeeter les

caracteristiques originales de l'objet et tend ä limiter le coüt du traitement de

restauration3, pour utiliser au mieux les sommes disponibles pour la
conservation et la restauration.

Dans le cadre de la demarche de connaissance de l'objet, le restaurateur
est amene ä observer tres attentivement chacune de ses composantes et ses

caracteristiques. De cette maniere, il peut aussi decouvrir des elements de

la structure de l'objet qui peuvent etre utilises dans le cadre d'une recherche

historique. Par exemple, au cours de l'etude preliminaire il sera possible
d'identifier au microscope le type de reglure, ou le type de parchemin
utilise4. L examen de la reliure fournira egalement des elements sur la composition

des cahiers, sur la coherence ou sur des changements dans la couture,
signe de modifications ulterieures de la structure primitive, sur le caractere
unitaire ou non de tous les elements presents, etc. II faut souligner que la
restauration constitue souvent un moment unique pour la recherche, car au

cours des travaux de restauration on peut acceder ou mettre en evidence des

aspects habituellement inaccessibles, surtout ä propos des reliures.
Dans la pratique, une approche de type archeologique ou codicologique

de la part du restaurateur contribue ä eclairer d'une lumiere souvent
nouvelle un objet et son histoire. Le restaurateur devient de cette maniere un

2 Signalons que ces mesures peuvent etre etablies ä differents niveaux. Certains problemes peuvent
etre resolus avec des mesures appliquees ä un groupe de documents ou ä un fonds, d'autres par des

mesures qui touchent toute l'institution. Quelques questions ne peuvent trouver une Solution que
sur le plan regional ou national, comme par exemple la formation des archivistes et des bibliothecaires

en matiere de conservation, ou le choix d'un procede industriel de desaeidification pour traiter

en masse les fonds ecrits ou imprimes sur papiers aeides.
3 En general le traitement le plus limite est aussi le moins cher; il arrive toutefois que pour respeeter

les caracteristiques originales de l'objet (par exemple eviter le demontage de la reliure) on doive
adopter des techniques plus compliquees et laborieuses que celle necessaires pour une intervention
lourde.

4 Ce type de renseignement peut etre utilise de maniere generale, pour definir des caracteres materiels

selon le lieu et la periode historique; il peut aussi etre exploite par rapport ä l'objet, pour definir

son unite ou son hetereogeneite, signe d'un manque de eontinuite dans sa produetion ou dans

son histoire.
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partenaire pour le chercheur, surtout si celui-ci fait usage des sciences
auxüiaires de l'histoire, actuellement en plein developpement. Cette
demarche s'applique naturellement aux livres du Moyen-Age et de la
Renaissance, mais peut etre appliquee aussi aux simples documents
d'archives sur parchemin, scelles ou non, et aux livres des epoques
suivantes, jusqu'au XXe siecle5.

L'integration d'une recherche de type humanistique dans le travail de
restauration suppose l'integration d'une formation de base en histoire du
livre, en codicologie ou en archeologie du livre pour les restaurateurs qui
seront amenes ä traiter ce type d'objets. Reciproquement, il serait utile
d'integrer quelques notions d'histoire naturelle sur les matieres
Constituantes des livres et des documents, et quelques principes essentiels de la
conservation dans la formation des historiens.

Conclusion

La recherche codicologique au cours de la restauration constitue un autre
pont entre l'historien et le chercheur d'une part et le conservateur ou le
restaurateur d'autre part. Au cours de mon experience comme conseiller en
conservation et comme restaurateur j'ai developpe, aide par les responsables

des institutions et les chercheurs humanistes et scientifiques, une
vision de plus en plus globale de l'objet et de sa vie.

La nature et les caracteristiques materielles, le contenu, l'histoire, les
conditions d'entreposage et de conservation d'un objet, son utilisation et
eventuellement sa restauration, constituent ä la fois une source d'information

et un eiement d'une chaine qui determine sa disponibilite actuelle et
future pour le lecteur.

Le chercheur qui accepte de s'integrer dans la demarche de la conservation

par une utilisation prudente et attentive aux caracteristiques
materielles de l'objet et par un soutien aux efforts des responsables de l'institution

contribue d'une maniere efficace ä l'effort general de conservation du
patrimoine ecrit et imprime. Qu'il en soit remercie.

5 Voir les nombreux articles parus ä ce sujet, et les contributions suivantes de l'auteur:
• «Archäologie des Buches und konservierende Restaurierung» - Restauro 1 - 1990.
• «Archeologie et restauration des livres et des documents d'archives medievaux» - Gazette du

livre medieval 17 - 1990.

• «Die Restaurierung von mittelalterlichen Archivurkunden als Moment der archäologischen
Forschung» - Congres IADA Uppsala 1991.

• «Le document d'archives en parchemin: la restauration comme moment de recherche
archeologique». In P. Rück et al.: Pergament. Thorbecke, Sigmaringen, 1991.

• «La restauration des documents d'archives medievaux». In: Arbido-R 1992.
• De tutela librorum: La conservation des livres et des documents d'archives; die Konservierung

von Büchern und Archivalien. 368 p. Publication bilingue aux editions IES, Geneve,
1995. Chapitre I, partie sur l'ethique de la restauration.
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